
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
       

 
              Vous avez assez fait le tour de cette montagne ! 
           Deut. 2 : 3. 
       * 
      *  * 
        

Editorial : Le sens de la vie        )  
      
La vie ! c’est tout un monde ! Depuis la petite mousse, qui croît en Laponie pendant le court été des régions 
polaires, jusqu’à l’homme, dont le grand effort est de créer des œuvres qui ne meurent point, la vie a un 
nombre de degrés presque infini. 
La vie ! mot magique, qui fascine et qui attire, qui ouvre devant les yeux des jeunes les horizons infinis, réalité 
après laquelle soupirent les hommes de tous les temps. 
La vie ! peut-on dire ce qu’elle est ? C’est le mystère insondable devant lequel le savant s’arrête. Il essaie 
d’expliquer la formation des corps et le mouvement des atomes, mais il doit s’incliner devant l’inexplicable : 
l’apparition de la vie.  
L’homme, s’il n’est pas aveuglé par des préjugés et par le parti pris, ne peut imaginer la création sans créateur 
et, aux explications des savants matérialistes, il oppose la sublime définition que l’Ecriture donne de Dieu : 
Celui qui vit et qui donne la vie. La parole de Jésus-Christ : « Je suis la vie » n’est qu’un écho de l’antique 
parole divine. 
        * 
       *  * 
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La vie, c’est autre chose encore. Quand nous prononçons ce mot, nous ne pensons pas seulement à la vie 
physique. Il entre dans cette idée un élément moral. C’est dans  ce sens que le grand savant Louis Pasteur 
s’écriait un jour, alors qu’on le mettait en garde contre le péril de la contagion : « Qu’importe ! la vie au 
milieu du danger, c’est la vraie vie, la grande vie, c’est la vie du sacrifice, de l’exemple, celle qui féconde. » 
C’est dans ce sens aussi que Romain Rolland écrivait naguère : « La vie est ce qui nous la rêvons. »  
Tous les hommes ont le pressentiment de cette réalité sublime. Ils savent bien que la vie ne consiste pas 
seulement à manger, dormir et jouir. Ceux pour qui la vie n’est que cela en ont bien vite le dégoût  et souvent 
ils sombrent dans le désespoir et la neurasthénie. Les plus grossiers parmi les hommes, lorsqu’ils pensent à la 
vie, l’entourent d’un élément de poésie et d’idéal. Voilà pourquoi la vie, dans tous les milieux de la société, est 
entourée de respect. Le nouveau-né est salué par les acclamations de tous ; on ouvre partout des asiles qui 
prolongent la vie des malades incurables. Les médecins n’osent pas abréger le martyre des souffrants et quand 
la mort vient nous surprendre, nous la repoussons de toutes nos énergies. La peine suprême pour un criminel, 
c’est la peine de mort. Jésus lui-même fut condamné à mort. Mais lui, qui apportait la vie au monde, a vaincu 
la mort et il est « vivant aux siècles des siècles ». 
« Parce que je vis, dit-il, vous vivrez ! » Vous vivrez ! En lui les hommes ont trouvé le véritable sens de la vie. 
Tant d’hommes et de femmes aujourd’hui ne savent plus pourquoi ils vivent. Est-ce pour gagner de l’argent 
pour jouir, pour arriver, pour briller ? Ils ont regardé à tous les maîtres de ce monde, mais non à Celui qui a 
dit : « Je suis la vie. » Ils apprendraient en se tournant vers lui le sens profond de la vie, il apprendraient tout 
d’abord que, pour vivre, il faut lutter. 
 

Ceux qui vivent, ce sont ceux qui luttent. 

                     
Il ne s’agit pas seulement de la lutte pour l’existence ; les animaux aussi connaissent cette loi. Il ne s’agit pas 
seulement de lutter pour dominer la matière, la science sans conscience conduit l’humanité à sa ruine. Il ne 
s’agit pas non plus, comme le pensent certains, de lutter contre la société actuelle : la violence n’engendre ni la 
paix, ni l’amour. Il s’agit de lutter ici-bas pour perfectionner son âme. Y a-t-il pour l’homme une joie plus 
grande que de sentir son âme se dégager peu à peu de la matière et de réaliser que, par cette ascension, il aide 
à d’autres créatures humaines à s’affranchir à leur tour de tant de liens qui font d’eux des esclaves ? 
Ils découvriraient aussi, ceux qui ont perdu le sens de la vie, que nous sommes ici-bas pour servir. « Je ne suis 
pas venu pour être servi, mais pour servir », a dit le Maître.  A sa suite, nous apprenons qu’il n’y a de joies 
véritables que dans le dévouement, qu’il n’y a de vie réellement durable que dans le sacrifice. 
 
 Rien ne nous survivra de nos petites haines ;    
 Des crimes accomplis jadis, rien n’est resté : 
 C’est en allant profond dans les pitiés humaines  
 Qu’on ajoute au trésor de la postérité. 
 
Auprès de celui qui communique la vie, ils apprendraient enfin à obéir à un Dieu, qui a un dessein pour 
chaque homme, mais qui ne peut le réaliser que si celui-ci accepte de se mettre sous son influence. Les vies 
manquées sont celles dans lesquelles l’homme s’est révolté contre la volonté divine. Les vies belles et 
rayonnantes sont celles, au contraire, dans lesquelles on a permis à Dieu d’agir. 
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« Parce que je vis, vous vivrez ». Une antique légende raconte que, partout où Jésus passait, jaillissait une 
source et, dans les déserts les plus arides, s’épanouissaient les fleurs les plus délicates. Admirable symbole ! 
Partout où Jésus passe, on voit jaillir les sources du dévouement et éclore les fleurs parfumées de la tendresse. 
 
  

      
       
 
     Que faites-vous d’extraordinaire ? 
         Mat. 5 : 47 
demande Jésus à ses disciples. 
 
L’extraordinaire : 
 
- c’est croire quand tout le monde doute ; 
- c’est être de bonne humeur quand tout est ennuyeux et difficile ; 
- c’est être souriant, gai et poli quand tout le monde est grognon ; 
- c’est voir le beau malgré le médiocre et le laid ; 
- c’est être content de ce qui nous reste au lieu de pleurer ce qui est perdu ; 
- c’est aimer dans un milieu hostile ; 
- c’est vibrer dans un milieu amorphe ; 
- c’est servir d’appui au lieu de chercher à s’appuyer ; 
- c’est consoler au lieu de se prendre en pitié ; 
- c’est espérer quand tous se découragent. 
 
     Ayez du zèle, pas de nonchalance ! 
         Rom.12 : 11 
 
Romain Rolland raconte que, se promenant un jour avec Gabriel d’Annunzio dans les rues de Zurich, ils 
entrèrent chez un antiquaire et, sur un vieux manuscrit, ensemble, ils déchiffrèrent cette devise en latin : 
 

Ignavia est jacere, dum possis surgere 
(C’est lâcheté de rester vautré, tant que tu peux te lever et marcher.) 
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Et Romain Rolland d’ajouter : « C’est la devise de tout homme qui n’est pas vil. » 
La Bible ne parle pas autrement. David invitant son fils à construire le temple de Jérusalem lui dit : « Lève-toi, 
mets-toi à l’œuvre, et que l’Eternel soit avec toi ! ». 
Et le prophète Michée s’adressant à son peuple s’écrie : « Levez-vous ! Marchez ! Ce n’est pas ici un lieu de 
repos. » 
Un jeune étudiant venait un jour parler de ses difficultés intimes à son professeur. Il lui avouait, entre autres, 
qu’il avait beaucoup de peine à se lever le matin. « J’ai essayé, disait-il, différentes méthodes ; j’ai pris à 
maintes reprises des résolutions ; j’en ai fait un sujet de prière. Mais hélas ! j’en suis toujours au même 
point. » La réponse du professeur ne fut pas lente à venir : « Quand votre réveil sonne : ne réfléchissez pas, ne 
priez pas, levez-vous ! »            

      
Il y a des moments où Dieu nous demande de faire appel à nos propres forces et à ne compter que sur elles. 
Son action découlera de notre obéissance. Il nous dit : « Lève-toi, marche et je serai avec toi. » 
Dans son livre : Les pas ont chanté, A. de Chateaubriant écrit : « Je ne fais pas comme certains, qui se 
plongent la figure au fond d’un coussin pour pleurer : Je regarde Dieu et je remets mon armure. » 
Et le pasteur Marcel Bourquin (Pasteur à Renens, Cossonay, Ormonts-Dessous et Genève. A laissé à ses amis le souvenir 
d’une vie rayonnante) écrivait, lui : « M’étant livré tout entier, je lève la tête et je marche le front dans le ciel. » 
C’est là le langage des vrais ouvriers de Dieu. 
               
         (Voix II Ceux qui vivent – Editions La Concorde – Lausanne) 
 

Contacts :  
 

 Vous pouvez, en cas de besoin, contacter : 
 

Le Pasteur David DILOUAMBAKA, rue du Chêne, 384, 4100 SERAING. Tél. : 04/338 57 25 – 0478 938 300 
 
Les membres des consistoires de Cheratte et Herstal aux numéros de téléphone suivants : 

 
Pour Cheratte :      Pour Herstal : 
Mme Madeleine Schümmer :  04 248 18 03   
M. Edgar Arens                    : 0495 706 804  M. Luc Golinval       :  04 227 79 55 
Mme Danielle Arens            : 0495 706 805   
Mme Clémence Cloes          :  04 362 63 18  Mme Simone Noël   :  04 248 25 05 
Mme Marie Diassunda         : 0497 177 710   
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Le verset du mois :              
 
 
« Car c’est par la grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Cela ne vient pas de vous, c’est un don de 
Dieu ; ce n’est pas le fruit d’œuvres que vous auriez accomplies. »  (Ephésiens 2 : 8-9) 
 
 Ça ne suffit pas. 
 
Bien des gens pensent qu’ils iront au paradis parce qu’ils n’ont ni tué, ni volé et ont fait du bien autour d’eux. 
Ils pensent ainsi : Dieu peut-il faire autre chose que de m’accueillir, puisqu’il est si bon ? D’autres fréquentent 
l’église et pratiquent ce qu’elle demande. Eux aussi pensent avoir leur place au ciel. 
Eh bien non, ce n’est pas ainsi que l’on va au paradis. 
Nos bonnes actions et notre pratique religieuse ne pourront pas nous ouvrir la porte du ciel. Nos bonnes 
œuvres ressemblent un peu à un pont que nous aurions construit pour nous relier à Dieu. Mais, malgré tous 
nos efforts, le pont sera toujours trop court. Dans la  Bible, Dieu ne prend pas de gants pour nous dires qu’il 
« (…) n’y a pas de juste, pas même un seul (…) » (Romains, chapitre 3 : verset 10) et que « Nous sommes 
tous semblables à des êtres impurs, (que) toute notre justice est comme des linges souillés. » (Esaïe chapitre 
64 : verset 5). 
Mais Dieu, après avoir prononcé ce verdict sans appel, annonce à tous les hommes qu’il y a un espoir, un plan 
de salut pour chacun. Ce plan est efficace car il n’a pas été bricolé par des hommes mais soigneusement 
préparé par Dieu. Pour cela, Jésus est venu sur terre et a offert sa vie en sacrifice pour le pardon de mes fautes, 
de mes péchés. Si je plaide coupable, Dieu me sauve et me donne son pardon. C’est ce que la Bible appelle 
« être né de Dieu » ou « être né à une vie nouvelle ». 
Ainsi, je vivrai une nouvelle vie avec la certitude d’être en règle avec Dieu. 
    
     Lecture biblique proposée : Ephésiens chapitre 2 : versets 1 à 10. 

 
          (MSD, Médias Service Diffusion) 
 

    

               
Nous souhaitons un  à : Marie Bertrand  (26/4)    

  
Pour des raisons pratiques, nous avons limité notre liste aux membres votants et honoraires 
d’Herstal et de Cheratte ainsi qu’aux participants aux activités de Jeunesse. Si malgré notre 
vigilance, vous n’êtes pas fêté dans cette rubrique, veuillez nous le signalez afin que nous 
réparions   notre erreur. 

      Un coup de fil, une carte, un mot, un sourire peuvent faire tant de bien…  
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AGENDA d’avril 2012 :   
(Pensons à nos frères et sœurs qui ne peuvent être régulièrement avec nous pour des                               
raisons de santé, de famille, de travail.  Remettons-les régulièrement dans la prière). 

    
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
N.B. : Les changements éventuels communiqués après la rédaction du présent Lien vous seront 
           annoncés lors des prochains cultes. 
 
 
Dimanche  1 :      9h  Culte à CHERATTE + Ste Cène + Ecole du dimanche  
     10h45 Culte à HERSTAL + Ste Cène +  Ecole du dimanche 
 
Mardi        3  :  19h30 Réunion de prière au 1ier étage au Foyer  
 
Vendredi   6 :    10h  Culte du Vendredi Saint à CHERATTE 
   
 
Dimanche  8 :    9h  Culte de Pâques à CHERATTE + Ste Cène + Ecole du dimanche 
    10h45 Culte de Pâques à HERSTAL + Ste Cène + Ecole du dimanche 
 
Mardi       10:   19h30 Etude biblique au Foyer 
      
Dimanche 15 :   9h  Culte à CHERATTE  
    10h45 Culte à HERSTAL  
 
Mardi       17 :  19h30 Réunion de prière au 1ier étage au Foyer  
 
Dimanche 22 :   9h  Culte à CHERATTE + Ecole du dimanche 
    10h45 Culte à HERSTAL + Ecole du dimanche 
 
Mardi       24 :  19h30 Etude biblique au 1ier étage au Foyer 
 
Dimanche 29 :   9h  Culte à CHERATTE + Ecole du dimanche 
    10h45 Culte à HERSTAL + Ecole du dimanche 

          
 
____________________________________________________________________________________ 
Petite note : Depuis juin 2011, je confectionne seule le Journal Le Lien ; si des lacunes, des manquements ou des petites 
fautes y sont constatées, veuillez m’en excuser ; c’est indépendant de ma volonté. Je tiens avant tout à faire en sorte, de même  
que Madeleine SCHÜMMER (pour l’impression et l’expédition), que vous puissiez  recevoir ce journal avant le début du 
mois.           (Andrée D’ACQUET). 
_____________________________________________________________________________________________________ 

 Garderie à Herstal (pendant le culte) : 
Aucune tournante n’a été préétablie. 

Vous êtes invité(e)s à vous rendre disponibles 
volontairement en fonction des besoins qui se 

manifesteront lors des cultes. 
Merci d’avance ! 


